
 1 

Märeto, Marc 11/1-11 
Ôroà Èvaneria, Fête de l’Évangile 05/03/2024 
Òrometua, Pasteur Tihiri Lucas 
 

 
La Fête de l’Évangile ! 

 
La Marche paradoxale de l’Église 

vers le Royaume Déjà-là et qui Vient ! 
 

 
La date du 5 Mars 1797 a marqué 

l’Évangélisation à Tahiti et dans nos Îles ! 
Rappelons-le, cette date est précédée par les 
Explorateurs du 18ème et 19ème Siècles qui 
embarquaient avec eux un Responsable 
d’Église, mais aussi par l’envoi des 
Expéditions Catholiques. C’est dire que 
l’Évangélisation était en balbutiement chez 
nous, comme ailleurs dans le Monde ! 

Ceci dit, le « 5 Mars » marque une date qui 
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commémore l’Arrivée des Missionnaires 
Anglais, certes, mais en tous les cas des 
Missionnaires venus pour prêcher l’Évangile et 
mettre en place les structures des Églises 
Protestantes Locales qui se sont regroupés en 
Église Évangélique de Polynésie française, puis 
en Église Protestante Mäòhi. 

Néanmoins, le « 5 Mars » symbolise une 
« Fête de l’Évangile ». Aujourd’hui, l’Évangile 
est présent quotidiennement dans notre vie 
croyante et ecclésiale toujours engagée en vue 
de la Prédication de l’Évangile et de la 
Conversion, de l’Édification et de la 
Sanctification des fidèles ! 

 
Après ce très bref rappel qui mérite d’être 

approfondi et prolongé, revenons à notre texte ! 
 
C’est un récit qui nous rend 

« contemporains » de l’entrée de Jésus dans la 
Ville Sainte de Jérusalem, une entrée 
prophétisée par Zacharie 9/9 : 
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Sois transportée d'allégresse, Sion la belle !  
Lance des acclamations, Jérusalem la belle !  
Il est là, ton roi, il vient à toi ;  
il est juste et victorieux,  
il est pauvre et monté sur un âne,  
sur un ânon, le petit d'une ânesse. 

 
Dans l’Ancien Testament, les Patriarches 

Hébreux se déplaçaient en utilisant les ânes. 
Pauvres ou riches, les Hébreux ont préféré l’âne 
au cheval comme moyen de déplacement ! 
Dans l’Histoire d’Israël, le cheval relève de la 
suite de sa Sortie de l’Égypte, Pays de 
l’Esclavage, et de la Période Royale en Terre 
Promise et Habitée. 

Jésus lui-même en accomplissant la 
Prophétie Messianique est entré à Jérusalem sur 
un ânon !  

Méditons un moment autour de ces deux 
animaux qui sont l’âne et le cheval ! 

Le cheval symbolise la Toute-Puissance, la 
Conquête et la Possession. Alors que l’âne est 
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trace d’un Peuple en Alliance avec le Seigneur 
de l’Ancien Testament et du Nouveau 
Testament ! 

À part cette utilisation exceptionnelle de 
l’ânon, c’est à pied ou en barque que Jésus se 
déplaçait avec ses Disciples. Et c’est à pied 
qu’il marchera jusqu’à Golgotha ! 

Dans notre vie croyante, nous utilisons en 
fait ses trois moyens de déplacement, voire 
d’autres inventions du 21ème Siècle pour les 
voyages terrestres, maritimes, et aériens, le 
spatial étant aussi très avancé en technologie, la 
rapidité devenant de plus en plus une 
dimension importante concernant les 
déplacements humains ! Ici, le fameux « Si loin 
si proche » des Années 80-90 devient 
« Tellement éloigné et tellement présent » ! 

Pour sa part, le numérique bat tous les 
records de déplacement : le numérique réduit 
l’éloignement et met en place le rapprochement 
quasi instantanés des êtres humains dans les 
pays connectés à l’Internet/web ! 

Pourtant, malgré nos moyens modernes de 
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déplacement giga-rapide qui ne laisse plus de 
temps de recul, si ce n’est des mises au point 
giga-rapides boostées par l’Intelligence 
Artificielle, nous pratiquons aussi la 
« marche » ! 

Certes, la « marche » aujourd’hui est très 
conseillée par les médecins pour la santé. 
Toutefois, la « marche » symbolise toujours, à 
la suite d’Israël, l’Église en Marche vers le 
Royaume qui vient ! 

Dans un monde où le « Tout et Tout de 
Suite » devient de plus en plus rapide, il nous 
revient à l’occasion de la « Fête de l’Évangile » 
de revoir la place de la « marche » dans notre 
vie croyante ! 

La marche permet les temps de la prière et 
de la méditation, de dialogue et de partage, 
mais aussi la remise en question de la vision de 
soi et des autres, de l’Église et du Monde. Elle 
nous permet, chemin faisant, d’apprécier le 
chemin parcouru, le présent, et celui qui ouvre 
un a-venir, et de repérer des raccourcis et des 
lieux de pause durant le voyage ! 
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Paradoxalement, l’Apôtre Paul rappelle que 
le « temps est court » pour annoncer l’Évangile 
(1Corinthiens 7/29). C’est ce temps paradoxal 
qu’assument les Églises Locales et 
Universelles, celles-ci sont très à jours en ce qui 
concerne l’appropriation des moyens actuels de 
déplacement pour s’afficher aux Fidèles et au 
Monde via l’Internet/Web, et donc le 
Numérique ! 

Jésus est entré à Jérusalem sur un ânon, il en 
est sorti à pied ! Temps de marche et de 
traversée en barque, de prière et de rencontre, 
Jésus gère son cheminement vers la Croix !  

 
Il nous revient de reconsidérer notre marche 

évangélique au quotidien ! Une marche très 
lente et, en même temps, paradoxalement très 
rapide !  

Très lente, cette marche est rythmée par le 
« Déjà-là du Royaume » !  

Très rapide, cette même marche se dirige 
vers l’« Accomplissement Final du Royaume 
qui vient » ! 
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I te Fatu ä tätou mä ta na Haamaitaìraa ! 
Demeurons dans le Seigneur en sa 

Bénédiction ! 


